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POISSY
Avec sa « Maison 
des artisans », 
Lockall veut 
accompagner les 
entrepreneurs

Le mercredi 3 avril 
se déroulait le 3ème 
atelier participatif 
censé dessiner le 
futur de la place de 
la liberté, à Conflans-
Sainte-Honorine. Une 
balade urbaine était 
même organisée en 
amont pour recueil-
lir les observations 
des habitants sur 
ce lieu de vie, que 
certains estiment 
 inhospitalier, voire 
dangereux.
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Place de la liberté : 
qu’en pensent les habitants ?

Le mercredi 3 avril se déroulait le 3ème atelier 
participatif censé dessiner le futur de la place 
de la liberté, à Conflans-Sainte-Honorine. Une 

balade urbaine était même organisée en amont 
pour recueillir les observations des habitants 

sur ce lieu de vie, que certains estiment 
inhospitalier, voire dangereux.
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CONFLANS-SAINTE-HONORINE

Bracelet jaune fluo serré sur le 
bras, petit carnet d’observations 
en main, nous voilà armés pour 
une balade urbaine d’1 h 30 dans 
le quartier de Chennevières. À la 
baguette, on retrouve Iris, urba-
niste et consultante pour l’agence 
Eker, qui se charge des ateliers 
participatifs commandés par la 
Ville pour le réaménagement de la 
place de la liberté. «  Nous sommes 
ensemble pour faire un diagnostic 
de l ’espace public », lance-t-elle aux 
participants à l’heure du départ.

Une trentaine de Conflanaises et 
Conflanais ont répondu présent ce 
mercredi 3 avril pour arpenter la 
place de la liberté et ses alentours, 
aux côtés de représentants de la 
Mairie ou encore des paysagistes 
tout juste désignés pour imaginer 
le futur projet. La quasi-totalité 
des participants avait d’ailleurs 
pris part aux deux précédents ate-
liers de la fin du mois de mars, 
axés sur les «  futurs lieux de vie  » 
et le « patrimoine mémoriel » de la 
place.

Les petits commerces 
portés disparus

Dès les premiers mètres parcourus 
depuis la maison de quartier, les ri-
verains relèvent l’un des principaux 
griefs qu’ils ont contre Chenne-

gens sur la piste cyclable, qui d’ailleurs 
s’arrête d’un coup », propose sa voi-
sine. « Ça ne fera qu’inciter les gens à 
rouler plus vite », lui répond un autre 
habitant. Mais s’il y a bien un point 
sur lequel les riverains s’accordent, 
c’est la sécurité. «  Certains passages 
piétons sont bien situés mais d’autres 
non, on se demande si les voitures nous 
voient  », observe l’un d’entre eux. 
Sans parler des trottoirs étroits qui 
nécessitent parfois de descendre 
sur la chaussée lorsqu’on croise 
quelqu’un.

En se dirigeant sur le parking cen-
tral de la place de la liberté, les ha-
bitants abordent ce qui est, selon 
eux, le talon d’Achille du quartier : 
son attractivité. Lorsqu’Iris de-
mande au groupe où est-ce qu’ils 
aiment se poser sur la place, les 
réponses sont grinçantes. «  Chez 
moi  », «  nulle part  », «  ailleurs, sur 
les quais de Seine »… L’absence de 
petits commerces, de restaurants 
ou de terrasses se fait cruellement 
sentir du côté des riverains, qui en 
viennent à regretter la fontaine et 
la mare qui trônaient autrefois sur 
la place.

« En faire un lieu plus 
attractif »

Le constat est aussi impitoyable 
qu’il est clair et limpide. Mais cela 

« On prend un train en marche, admet 
Maxime Bardou, paysagiste ayant 
pris part à la balade urbaine. On a 
bien reçu l’ensemble des éléments qui 
ont été formulés, ça fait partie de notre 
matière pour réfléchir  ». Désignée 
le jour-même en tant que maître 
d’œuvre, l’agence a déjà affronté des 
situations similaires. Que ce soit à 
Boulogne-Billancourt et sa place 
Jules Guesde ou au sein du cœur 
historique de Fontenay-aux-Roses, 
les équipes de Folléa-Gautier ont 
su répondre aux problématiques de 
développement du commerce, de 
clarification de la circulation et de 
 naturalisation.

Ça tombe bien, c’est exactement 
ce que la Ville recherche, comme 
a pu l’expliquer Grégory Földi, 
directeur des services techniques 
de la Mairie. « La Ville a une ambi-
tion sur cette place de créer de nou-
veaux espaces publics, de nouveaux 
usages, de végétaliser, d’organiser 
autrement le stationnement et de 
mettre en valeur les commerces. Les 
objectifs sont d’en faire un lieu plus 
attractif, de conforter la centralité, 
d’attirer de nouveaux habitants tout 
en accompagnant la population sur 
 Chennevières ».

Convaincus, les habitants du quar-
tier ? Difficile de le dire à ce stade, 

tant les contours de l’aménage-
ment de la place restent nébuleux 
à l’heure où on se parle. Isabelle, 
qui a pris part à la balade, reste 
dubitative. « Sur le papier, c’est bien 
fichu, admet-elle. Mais après il faut 
voir la suite. J’attends de voir le pro-
jet, et ce qu’ils vont choisir. Au moins 
on nous écoute, mais est-ce que ça sera 
pris en compte, c’est autre chose ».

« On ne sera pas écoutés »

Son voisin, lui, en est certain : 
«  comme d’habitude, on ne sera pas 
écoutés, lâche-t-il, amer. En 2018, 
on a fait la même chose, ça n’a rien 
donné  ». «  Mais le maire choisira 
parmi nos idées, rétorque alors 
une habitante plutôt séduite par 
le dispositif. Si vous n’y croyez pas, 
 pourquoi vous  participez ? »

Après la balade s’est déroulé le 
troisième et dernier atelier partici-
patif durant lequel les participants, 
répartis en plusieurs groupes de 
travail, ont pu partager leurs idées, 
leurs suggestions pour améliorer 
l’attractivité du quartier. 

Toutes les observations emmaga-
sinées depuis la première réunion 
du 23 mars sont désormais sur le 
grill des maîtres d’œuvres, qui re-
donnent rendez-vous aux Confla-
naises et Conflanais le samedi 4 
mai prochain, à 10 h à la Maison 
de quartier de Chennevières, pour 
une présentation des hypothèses 
d’aménagement de la place. Gira-
toire ? Route à double-sens ? Place 
coupée en deux par une voie  ? 
Cette dernière date à cocher dans 
le calendrier permettra d’y voir 
plus clair sur le futur du quartier. 

À tour de rôle, les habitants donnaient leurs impressions, leur ressenti à différents endroits de la place de la liberté.
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 MAXIME MOERLAND

Conflans Demain, c’est quoi ?

La réhabilitation de la place de la liberté, qui traîne maintenant depuis 
la fin d’année 2018, fait partie d’un projet plus global baptisé « Conflans 
Demain  » par la municipalité. Celui-ci s’articule en 7 phases censées 
« rendre la ville plus agréable, plus pratique et plus dynamique ». Les espaces 
publics concernés, outre la place de la liberté, sont la place Fouillère, le site 
Thalès (ZA Les Boutries), le gymnase Foch, le quartier Paul Brard, l’Île 
de Devant ou encore la rue Maurice Berteaux, actuellement en travaux 
jusqu’à décembre prochain. 

Les différents groupes de travail ont pu partager leurs idées pour le futur 
aménagement du quartier.
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vières : le stationnement. « Toute est 
payant maintenant  », rumine une 
Conflanaise. «  Il faudrait enlever 
les places situées le long de l’avenue 
Maréchal Foch, car cela fait rouler les 

a au moins le mérite de faciliter la 
tâche de ceux qui doivent encore 
imaginer le futur concret de cet 
espace public, soit l’agence de pay-
sagistes-urbanistes Folléa-Gautier. 





YVELINES  
Argus des communes : 
comment s’en sort votre ville ?

TRIEL-SUR-SEINE  
Le conseil municipal vote  
contre le budget

ACTUALITÉS04  N°385 du mercredi 10 avril 2024 - lagazette-yvelines.fr

 AURELIEN BAYARD

« C’est la première fois depuis bien long-
temps ». Régine, infirmière au centre 
hospitalier privé du Montgardé, 
rappelle qu’il n’est pas dans les habi-
tudes des soignants de faire grève. 
Le 2 avril, près d’une dizaine d’entre 
eux, presque exclusivement issus du 
service des urgences, refusaient de 
reprendre le travail, la faute à une 
situation insoutenable. «  Le nombre 
de patients est en hausse alors que nos 
effectifs restent constants » déplore Di-
ren, également infirmière. En effet, 
lorsqu’elle est arrivée dans cet éta-
blissement de santé, il y avait entre 
50-60 passages par jour, maintenant 
c’est entre 70 et 100 : « Des personnes 
ne veulent plus aller dans les établisse-
ments publics, j’entends souvent « je re-
fuse d’aller à Mantes-la-Jolie, à Poissy, 
à Meulan (lieu d’implantation des trois 
hôpitaux du groupement hospitalier de 
territoire Nord, Ndlr) » ».

Conséquence, le temps d’attente se 
rallonge et les patients deviennent 

Leur notation est redoutée par la 
plupart des maires  : les Contri-
buables associés ont publié la der-
nière édition de l’Argus des communes, 
véritable baromètre de la gestion des 
finances publiques de chaque ville. 
Et comme l’on pouvait s’y attendre, 
la note est salée pour certaines com-
munes, tandis que d’autres tirent 
 largement leur épingle du jeu.

Aux Mureaux, la mention globale 
est sans équivoque : « très mauvais », 
peut-on lire sur le site des Contri-
buables associés, qui attribuent la 
note de 2/20 pour les dépenses de 
la commune qui seraient estimées à 
1 617 euros par habitant, d’après les 
calculs de l’association à partir des 
dépenses de fonctionnement. Il s’agit 
de la pire note attribuée à l’échelle du 
département, partagée avec Vélizy-
Villacoublay. Alors que Poissy s’en 
tire à peine mieux avec une note de 
5,9 (mais un 17,6 en santé finan-

À Triel-sur-Seine, chaque séance 
municipale réserve son lot de sur-
prises et de rebondissements. Celle 

Le service des urgences 
de Vivalto en grève

AUBERGENVILLE

agressifs. «  Pour le moment ce n’est 
que verbal, précise Germaine, mais 
c’est une à deux fois par semaine  ». 
Toutefois, l’infirmière ne se dé-
monte pas. Si cela va trop loin, elle 
n’hésite plus à franchir les portes 
du commissariat des Mureaux. 
Elle l’a même déjà fait 3 fois, par 
exemple lorsqu’une femme qui 
s’était réfugiée dans la clinique, 

Le 2 avril, le service des urgences du centre hospitalier 
privé du Montgardé s’était mis en grève. Surcharge de 
travail, sentiment d’insécurité, le personnel médical 
s’était mobilisé pour qu’un sentiment de bien-être 
regagne l’établissement de santé.

L’association des Contribuables associés vient de sortir son 
traditionnel Argus des communes, qui épluche et note la 
gestion des finances publiques de chaque ville.

Lors de la séance du mercredi 3 avril, les élus triellois ont voté 
contre le budget 2024 présenté par le maire Cédric Aoun, avec 
17 voix contre et 16 voix pour.

Pendant 24 h, 90 % du personnel des urgences du centre 
hospitalier privé du Montgardé était en grève le 2 avril.

La Ville des Mureaux a été 
particulièrement épinglée par l’Argus 
des communes, en faisant partie 
du flop 3 des communes les plus 
dépensières, mais aussi celui des 
villes en mauvaise santé financière.

17 élus municipaux ont voté, à bulletin secret » contre toute une série de 
délibérations, dont l’adoption du budget primitif 2024, le compte administratif 
2023, l’affectation des résultats 2023 et les taux d’imposition 2024.
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cière), on remarque que la commune 
de Mantes-la-Ville fait bonne figure 
(16,2 en note de dépenses, mention 
très bien). La Ville d’Achères s’en 
sort avec une mention «  passable  », 
tandis que Conflans-Sainte-Hono-
rine et Mantes-la-Jolie obtiennent la 
mention « assez bien ». Pour retrouver 
le classement en détail et chercher 
les résultats de votre ville, rendez-
vous sur arguscommunes.touscon-
tribuables.org. 

du mercredi 3 avril dernier n’a pas 
dérogé à la règle  : 17 élus muni-
cipaux ont voté, à bulletin secret 

 EN BREF

contre toute une série de délibé-
rations, dont l’adoption du budget 
primitif 2024, le compte adminis-
tratif 2023, l’affectation des résul-
tats 2023 et les taux d’imposition 
2024.

Opposition et élus 
dissidents

Le budget primitif présenté, qui 
s’équilibre à 17 498 132  euros de 
fonctionnement et à 11 785 223 eu-
ros d’investissement, a donc été re-
jeté à la fois par l’opposition et par 
les nombreux élus dissidents qui 
ont quitté la majorité municipale 
au fil des mois. Pour rappel, à la 
fin du mois de décembre, le conseil 
municipal votait contre une déli-
bération visant à « autoriser l ’enga-
gement, la liquidation et le manda-
tement de dépenses d’investissement 
jusqu’à l’adoption du budget dans la 
limite du quart des crédits ouverts au 
budget de l’exercice précédent  ». Le 
maire Cédric Aoun évoquait alors 
une « vengeance » pour expliquer ce 
vote qui, déjà, avait vu 17 élus voter 
contre, face à 16 voix pour. 

Par ailleurs, ils militent également 
pour l’embauche d’un agent de sé-
curité et la sécurisation de leur lieu 
de travail. « Nous sommes obligés de 
passer par là, explique-t-elle, quand 
nous faisons des demandes person-
nelles, la direction nous retorque que ce 
n’était pas comme cela que cela se fait, 
idem quand c’est en groupe. »

Vendredi, le personnel des urgences 
a donc été reçu par la directrice des 
ressources humaines. Pour la fin de 
la semaine prochaine, ils doivent 
noter les dysfonctionnements afin 
de négocier avec la maison mère 
Vivalto. Tous espèrent que ce n’est 
pas un moyen de calmer le jeu, 
sinon «  on se remettra en grève  » 
 prévient Diren. 

POISSY  
Un salon spécialisé dans les métiers 
du soin

Parmi tous les secteurs en tension 
actuellement, les métiers du soin 
à la personne et de l’accompa-
gnement arrivent souvent en tête 
de liste. Et la raison est simple  : 
l’image de ces professions répu-
tées difficiles. Celle-ci ne s’est pas 
améliorée après la crise sanitaire, 
qui a mis en lumière la souffrance 
des personnels de santé et la dé-
gradation des établissements mais 
également l’importance des pro-
fessionnels de santé.

Le Centre de diffusion artistique de Poissy accueille le salon 
des métiers du soin et de l’accompagnement, organisé par le 
Département, le lundi 15 avril de 13 h 30 à 17 h 30.

Face à ces enjeux, il devient encore 
plus important de valoriser ces 
métiers. C’est en ce sens que le 
Centre de diffusion artistique ac-
cueille le salon des métiers du soin et 
de l ’accompagnement, organisé par 
le Département des Yvelines, le 
lundi 15 avril prochain de 13 h 30 
à 17 h 30, avec de nombreuses 
offres d’emploi et de formation 
à la clé. Aucune inscription n’est 
nécessaire : l’événement est gratuit 
et ouvert à tous. 

Aucune inscription n’est nécessaire : l’événement est gratuit et ouvert à tous.
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voyait son com-
pagnon violent 
venir avec des 
conna i s s ance s 
pour en découdre.

Pour que le climat 
s’apaise, Diren et 
ses collègues de-
mandent l’ajout 
d’un infirmier, 
d’une RTT en 
plus par trimestre 
ainsi qu’une reva-
lorisation salariale 
de 200 euros net. 



Le timing est parfait : vous avez trop 
forcé sur le chocolat de Pâques  ? 
C’est peut-être le moment de 
prendre part au grand dépistage 
de diabète de la pharmacie Haziza 
Gozlan. Le samedi 27 avril, de 9 h 
à 13 h au centre commercial des 
Halles d’Achères, des médecins gé-
néralistes, des infirmiers et des phar-
maciens seront présents pour vous 
accueillir et faciliter le dépistage.

Pour rappel, en 2021 en France, 4.2 
millions de personnes étaient iden-
tifiées diabétiques par l’assurance 
maladie. Pourtant, une étude Ifop 
pour Sanofi réalisée à l’occasion de la 
Journée Mondiale du Diabète, alerte 
sur le net recul du dépistage ces 12 
dernières années  : alors que 56  % 
des Français disaient avoir réalisé un 
dépistage en 2009, ils ne sont plus 
que 46 % en 2023. Ce relâchement 
est le résultat d’une baisse de la vigi-
lance, un manque d’information sur 
la maladie, le dépistage… et la « peur 
du diagnostic ». 

L’opération « Tulipes 2023 » a permis 
au Lions Clubs Conflans Montjoie 
de réaliser quatre projets différents 
dans la région pour aider les enfants 
atteints du cancer. C’est donc tout 
naturellement qu’ils remettent ça 
en cette année 2024 : le vendredi 5 
avril marquait le lancement de cette 
opération 2024, sur le champ de 
tulipes situé sur la route d’Andrésy, 
à l’entrée de Chanteloup-les-Vignes.

70 000 tulipes y ont été plantées en 
novembre dernier, et il est désormais 
temps de les récolter. Des bouquets 
seront proposés contre un don de 
10  euros, pendant la semaine sur 
le champ de tulipes, mais aussi les 
week-ends dans de nombreux ma-
gasins du territoire comme les Le-
clerc de Conflans-Sainte-Honorine 
et Carrières-sous-Poissy, le Franprix 
et le Casino d’Andrésy, mais aussi 
les marchés de ces deux communes. 
L’argent récolté sera reversé à la lutte 
contre le cancer infantile. 
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VALLEE DE SEINE  
Récolter des tulipes 
pour la bonne cause

ACHERES  
Un dépistage du 
diabète à la 
pharmacie des Halles

 EN IMAGE

LES MUREAUX  
Une journée sportive et inclusive
Le 5 avril, le parc du Sautour et le COSEC Pablo Neruda aux Mureaux ont vu débarquer 9 cités éducatives 
des Yvelines dans le cadre des Olympiades des Cités Educatives. Une vingtaine de classes issues du 1er et du 
2nd degré ont pu alors se familiariser avec une trentaine d’épreuves qui auront lieu cet été lors des JOP. Par 
ailleurs, les enfants pouvaient également tester le handisport, notamment en pratiquant la boccia, le foot-
fauteuil ou en marchant avec lame de course. À la fin de cette journée, de nombreux officiels les ont félicités 
dont le préfet des Yvelines Frédéric Rose qui s’est mué en chauffeur de salle. 
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Le samedi 27 avril, des médecins 
généralistes, des infirmiers et des 
pharmaciens vous accueilleront  
à la pharmacie Haziza Gozlan du 
centre commercial des Halles 
d’Achères.

Après avoir planté 70 000 tulipes 
en novembre, le Lions Club 
Conflans Montjoie propose des 
bouquets en échange d’un don 
de 10 euros au profit de la lutte 
contre le cancer infantile.
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« Dans toute ma circonscription, les habitants sont en attente de mesures de 
protections adéquates ». La députée de la 7ème circonscription des Yvelines, 
Nadia Hai, est intervenue dans l’hémicycle lors des « Questions orales sans 
débat  » pour attirer l’attention du gouvernement, et plus précisément 
du ministre délégué en charge des transports Patrice Vergriete, sur les 
 nuisances sonores du fret ferroviaire de la ligne J. 

« Les riverains habitant aux abords de la ligne J à Conflans-Sainte-Honorine, 
Verneuil-sur-Seine, Meulan, Vaux-sur-Seine, Triel-sur-Seine, Vernouillet, 
Maurecourt, Andrésy, Chanteloup-les-Vignes, subissent des nuisances sonores 
et vibratoires importantes sans bénéficier de mesures adéquates de protection, 
a-t-elle souligné. […] Une participation citoyenne effective dans l’évaluation 
des projets ferroviaires, notamment en ce qui concerne les études d’impact sur 
les nuisances, est nécessaire ». La députée a également demandé s’il était 
envisageable d’examiner une voie de contournement via Amiens pour la 
future ligne Paris-Normandie, sans obtenir de réponse claire de la part 
de Hervé Berville, secrétaire d’État auprès du ministre de la Transition 
écologique et de la Cohésion des territoires. 

Que se passe-t-il à la mairie d’Ecquevilly ? La municipalité a en effet 
été sommée de « rétablir dans ses droits » l’ancienne DRH de la com-
mune par le tribunal administratif de Versailles, qui avait été saisi par la 
concernée après avoir été mise à pied pour deux ans, comme le rapporte 
Le Parisien. Le tribunal administratif, qui souligne dans son jugement le 
manque d’« éléments susceptibles de faire présumer l’existence d’un harcèle-
ment », évoque cependant un climat « particulièrement délicat » : en janvier 
2022, 7 agents auraient déposé plainte pour harcèlement avant de lancer 
une procédure collective. Le maire de la commune, Marc Herz, y voit 
« l’œuvre d’un clan mécontent du changement de couleur politique », comme 
relaté par le Parisien. 

La section vernolienne de la Ligue des 
Droits de l’Homme ne touchera pas 
ses habituels 450  euros de subventions 
municipales en 2024. La décision a été 
prise lors du dernier conseil municipal de 
Verneuil-sur-Seine, le 2 avril dernier. La 
raison ? La municipalité lui reprocherait 
de militer activement contre l’évacuation 
d’un camp de Roms, sur un terrain appar-
tenant à l’île de loisirs du Val de Seine. 
« On nous reproche de maintenir les femmes 
et les enfants dans la précarité.... Mais que 
devrions nous faire ? s’émeut l’association 
sur ses réseaux sociaux. Fermer les yeux, 
boucher nos oreilles et être sourds aux souf-
frances d’autrui ? Non ! » 

« Nous avons fait le choix d’aider les asso-
ciations qui en avaient réellement besoin  » 
avait expliqué Anthony Herry, conseiller 
municipal délégué aux Associations, lors 
du conseil. «  Je vous réfère à ma collègue 
(la présidente de l’île de loisirs Fabienne 
Deveze, Ndlr.) qui nous a fait remarquer, 
en présence du sous-préfet, que nous n’au-
rions pas intérêt, au regard des procédures 
judiciaires relatives à la présence de Roms sur 
l’île de loisirs, à subventionner une associa-
tion qui fait un recours juridique contre les 
intérêts territoriaux » a également souligné 
le maire Fabien  Aufrechter. 

 INDISCRETS

 MAXIME MOERLAND

À la vue de ces longs couloirs tapissés 
de portes numérotées, on pourrait se 
croire dans un hôtel. Ou dans une 
prison, c’est selon. Pourtant, pas de 
chambre (ni de cellule) à l’horizon, 
mais des bureaux, des ateliers et des 
box à louer : voilà le concept de Loc-
kall, qui vient tout juste de prendre 
ses quartiers dans l’ancien central 
téléphonique d’Orange, sur l’avenue 
de Pontoise à Poissy. 

Comme au sein de ses 3 autres sites à 
Lognes, Suresnes et Paris 8, Lockall 

Avec sa « Maison des artisans », Lockall 
veut accompagner les entrepreneurs

POISSY

souhaite accueillir des entrepreneurs, 
des « freelance » et des petites struc-
tures pour leur proposer un service à 
la carte, que ce soit pour stocker du 
matériel ou s’installer dans un espace 
de travail. « Le modèle de l’immobilier 
d’entreprise n’est pas adapté aux arti-
sans et aux TPE, on leur propose des 
cellules commerciales de 300 m2, à des 
prix prohibitifs et avec des baux de 3, 6 
ou 9 ans, souligne Alexis de L’Épine, 
CEO de Lockall. 65 % de ces créateurs 
d’entreprises travaillent depuis leur do-
micile avec un logement inadapté à leur 

La start-up Lockall vient tout juste d’inaugurer sa 
« Maison des artisans » sur l’avenue de Pontoise, et 
propose du stockage, des bureaux et des ateliers à 
disposition des petites structures locales.

Lockall a transformé l’ancien central téléphonique 
d’Orange et construit un bâtiment neuf de 5 700 m² 
pour donner vie à son nouveau site.
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petites structures, de l’aide admi-
nistrative à la petite logistique, en 
passant par l’espace détente, et ce 
sur près de 7 000  m². «  Qui crée les 
richesses en France ? Qui est le premier 
employeur  ? Ce sont les petites entre-
prises, pas les multinationales, assène la 
maire de Poissy Sandrine Berno Dos 
Santos, présente pour l’inauguration 
des lieux. Alors, on veut les chouchou-
ter ! Quand on crée une petite boîte on 
est seul, très seul. Cet espace va per-
mettre aux gens d’échanger, et l’échange 
permet d’avancer ».

Pour Alexis de L’Épine, Poissy 
représentait un écrin idéal pour 
agrandir sa structure, grâce à son dy-
namisme économique et sa profon-
deur de marché suffisante. « Ce qui 
est intéressant à Poissy, c’est que vous 
avez une usine très importante, un parc 
d’attractivité, et puis il y a nous et nos 
micro cellules qui s’adressent aux types 
de structures plus petites que l’entre-
prise classique avec quelques salariés  ». 
Heureusement pour eux, la Mairie 
cherchait «  le bon projet  » après en 
avoir refusé un bon paquet sur cette 
parcelle. À voir, désormais, si Loc-
kall parvient à remplir les quelques 
700 espaces individuels disponibles 
depuis la semaine dernière. 

LES MUREAUX  
Jusqu’au 10 mai, proposez votre 
projet à la Mairie

Depuis le 28 mars dernier, il est 
possible pour les Muriautines 
et les Muriautins de déposer un 
projet pour la Ville, dans le cadre 
du troisième budget implicatif 
de la municipalité. Jusqu’au 10 
mai prochain, les habitants sont 
invités à proposer leur idée sur 
la plateforme en ligne acces-
sible sur le site de la Ville, ou par 
papier en le déposant dans une 
urne dédiée, en mairie ou au Pôle 
Molière.

Plusieurs conditions pour 
être recevable

Pour être recevables, les projets 
doivent relever de la compétence 
de la Ville, mais aussi concerner 
l’intérêt général, représenter une 
dépense d’investissement, sans 
générer de dépenses de fonc-
tionnement trop importantes, et 

Après le succès des deux précédentes éditions, la Ville des 
Mureaux a lancé son 3ème budget implicatif, qui permet aux 
habitants de proposer des idées d’intérêt général.

Les habitants sont invités à proposer 
leur idée sur la plateforme en ligne 
accessible sur le site de la Ville, ou 
par papier en le déposant dans une 
urne dédiée, en mairie ou au Pôle 
Molière.
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enfin être inférieurs à l’enveloppe 
de 100 000 euros allouée. 

Les inscrits à la plateforme ont 
même la possibilité de commen-
ter et débattre sur les projets dé-
posés, et ainsi permettre à l’au-
teur de modifier, préciser, affiner 
son  projet. 

 EN BREF

POISSY  
La nouvelle saison de Secret Story 
sera tournée au Technoparc

Les nombreuses bâches noires et 
autres barricades laissaient présa-
ger que quelque chose se tramait, 
au 8 rue Charles Édouard Janneret 
à Poissy. C’est désormais confirmé : 
la nouvelle villa de la téléréalité Se-
cret Story est bel et bien pisciacaise. 
C’est plus précisément au sein du 
Technoparc que de nombreux 
techniciens s’affairent depuis la se-
maine dernière, pour donner vie au 
terrain de jeu des participants de la 
saison 12, qui sera diffusée à par-

La « Maison des secrets » de la téléréalité de TF1, qui doit 
débuter le 23 avril prochain, est en cours de construction dans 
la rue Charles Édouard Jeanneret, au sein de la zone d’activité 
pisciacaise.

tir du 23 avril sur TF1. C’est lors 
d’une conférence de presse que 
les producteurs d’Endemol ont 
annoncé, le 3 avril dernier, que le 
tournage se ferait à Poissy : la villa 
est construite à l’abri des regards, 
au sein d’un immense entrepôt. Le 
plateau de la soirée de lancement 
et des quotidiennes sera collé à la 
« Maison des secrets », qui sera d’ail-
leurs la plus grande de l’histoire du 
jeu, avec une surface de 1 000 m² 
pour la maison et le jardin. 

Le plateau de la soirée de lancement et des quotidiennes sera collé à la 
« Maison des secrets », qui sera d’ailleurs la plus grande de l’histoire du jeu, 
avec une surface de 1 000 m² pour la maison et le jardin.
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activité et un isolement 
très fort. Ici, le client peut 
prendre possession de 
l’espace mis à sa disposi-
tion à travers un contrat 
de prestation de service 
d’un mois, sans engage-
ment supplémentaire ».

La «  Maison des arti-
sans  » propose égale-
ment toute une gamme 
de services adaptés aux 
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CARRIERES-SOUS-POISSY  
La phase 2 de la rénovation du puits 
artésien commence

VALLEE DE SEINE  
Malgré l’inflation, GPSEO poursuit 
sa politique d’investissement

 AURELIEN BAYARD

Dans le grand plan national contre 
le racisme, l’antisémitisme et les 
discriminations liées à l’origine 
lancé par Elisabeth Borne en 2023, 
se trouvait la garantie pour chaque 
élève de bénéficier d’une visite his-
torique ou mémorielle. Les Yve-
lines disposent donc d’un avantage 
conséquent. En effet, notre terri-
toire peut se targuer d’avoir abrité 

La commune de Mézières-sur-
Seine a annoncé la semaine der-
nière l’organisation d’un marché 
nocturne spécial fête des mères, le 
jeudi 16 mai prochain dès 16h, sur 
le parvis de l’hôtel de ville.

Œuvres uniques, articles 
faits-mains, produits 

artisanaux

Œuvres uniques, articles faits-
mains, produits artisanaux… Il y 
aura de quoi trouver son bonheur, 
à quelques jours de la date fati-
dique. Alors, plus d’excuse ! 

La Mairie recherche d’ailleurs 
des exposants, artisans et autres 
créateurs pour garnir les derniers 
stands prévus  : si vous êtes inté-
ressé, envoyez votre candidature à 
l’adresse dgs@mezieres78.fr. 

La valorisation du patrimoine 
local se poursuit à Carrières-sous-
Poissy. La nouvelle phase des 
travaux de rénovation du puits 
artésien va débuter le 15 avril avec 
normalement une date de fin le 7 
mai. Ceux-ci consisteront à réa-
ménager les espaces verts, créer un 
parvis autour du puits ainsi que 
d’améliorer les trottoirs situés aux 
abords.

Des restrictions de 
circulation prévues

Les conséquences pour ces trois 
semaines de travaux sont les sui-
vantes. La circulation sera res-
treinte qu’au droit du chantier. 
Par ailleurs celle-ci se fera sur une 
demi-chaussée au niveau de l’ave-
nue de l’Hautil. La contre-allée de 
la pharmacie sera ponctuellement 

«  En 2024 nous poursuivrons nos 
efforts pour des services de proximité 
performants et durables. Dans un 
contexte où l’inflation reste forte à 

Collègiens citoyens, utiliser le territoire 
pour parfaire les valeurs républicaines

YVELINES

en son sein des éminents person-
nages politiques comme Leon 
Blum ou Emile Zola. Voire de 
compter des bâtiments estampillés 
«  République française  » comme… 
le Château de Versailles. Et oui, 
pendant près de 9 ans la demeure 
royale fut le cœur de la IIIème Ré-
publique – notamment pour acter 
la fin totale de la monarchie - et 

Le Département a organisé pour 10 collèges des 
Yvelines un parcours à travers le territoire pour mieux 
comprendre l’engagement citoyen. De Leon Blum à 
Emile Zola en passant par le Château de Versailles, nos 
jeunes pousses ont pu réviser de manière ludique.

Du 15 avril au 7 mai, les travaux de rénovation du puits 
artésien continuent. Cette nouvelle phase comprend le 
réaménagement des espaces verts, la création d’un parvis et 
la reprise des trottoirs autour de celui-ci.

Lors du conseil communautaire du 4 avril, la communauté 
urbaine Grand Paris Seine et Oise a dévoilé son budget pour 
l’année 2024. De nombreux investissements sont prévus dont 
une grande part dans des équipements.

Jean Dytar, auteur de la BD #J’accuse… !, donnait un cours de caricature aux 
collégiens afin de les questionner sur le but de ce type de dessin.

Maîtriser les dépenses de fonctionnement et poursuivre les investissements 
ont été les maîtres-mots du budget 2024 de GPSEO.

Réaménagement des espaces verts, 
création d’un parvis et reprise des 
trottoirs autour du puits artésien seront 
au cœur de la phase 2 de la rénovation 
de ce patrimoine local.
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fermée ainsi que la voie donnant 
sur la Grande Rue. De plus, cer-
tains bus seront déviés et le sta-
tionnement ne sera permis qu’au 
droit du chantier. Si vous désirez 
plus d’informations, n’hésitez pas 
à écrire à services.techniques@car-
rières-sous-poissy.fr. 

2,5 % et avec un taux d’intérêt soutenu 
attendu en 2024 à 3,5 %, notre objec-
tif est double : maîtriser nos dépenses 
de fonctionnement et poursuivre nos 
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MEZIERES-SUR-SEINE  
Un marché nocturne 
dédié à la fête des 
mères le 16 mai

Pour célébrer la fête des mères, 
la municipalité de Mézières-
sur-Seine organise un marché 
nocturne spécial le jeudi 16 mai, 
à partir de 16 h sur le parvis de la 
mairie.

accueille encore aujourd’hui des 
événements comme la réunion 
des parlementaires en Congrès. 
Le dernier ayant eu lieu le 8 mars 
pour l’inscription de l’IVG dans la 
Constitution.

Le Département a décidé d’utili-
ser ces atouts dans son programme 
«  Collèges Citoyens  ». 10 établisse-
ments yvelinois ont pu visiter la 
maison de l’ancien président du 
Conseil, celle de l’écrivain ainsi 
que l’ancien lieu de résidence de 
Louis XIV. «  Il faut sensibiliser les 
élèves aux valeurs républicaines dès 
aujourd’hui, explique Aurélie Bol-
laert, chef de projets à la direction 
culture, tourisme et sport du Dé-
partement. Les enseignants puisent 
déjà dans leurs livres et là ils peuvent 
utiliser quelque chose de palpable.  » 
Il y avait donc un concours d’élo-
quence organisé chez le fondateur 
du Front Populaire tandis que dans 
la maison de l’auteur de « J’accuse » 
se tenait un atelier de caricature.

« Au lieu de leur montrer des photos, 
je les mets directement dans la pra-
tique  », précise Jean Dytar, auteur 
de bandes dessinées et animateur 
de cet atelier. Il reprend alors ces 

habitudes de professeur d’arts plas-
tiques. Après quelques rudiments, 
comme dessiner un visage à partir 
d’un ovale, les élèves se lancent 
dans la réalisation de portraits de 
personnages qui pourraient être is-
sus du jeu « Qui est-ce ». Le réalisme 
s’efface peu à peu, sous les coups 
de crayons des collégiens,  puis ils 
imaginent les corps, des contextes, 
le but étant de les amener au fur 
et à mesure vers la réflexion «  à 
quoi sert une caricature ? ». Certains 
élèves essaient d’y répondre. « Faire 
rire ou se moquer  » assène l’une, 
« renverser une situation de supério-
rité » balance un autre.

Par ailleurs, le directeur de la Mai-
son Zola-Musée Dreyfus, Philippe 
Oriol, en profite pour réaliser une 
visite de son établissement cultu-
rel, sous le regard subjugué d’une 
enseignante d’histoire-géogra-
phique  : «  C’était extraordinaire, 
les élèves étaient scotchés. Il réalise 
de nombreux liens avec l ’actualité, 
démontrant que le débat qui fait 
rage aujourd’hui utilise les mêmes 
rhétoriques qu’au XIXème siècle.  » 
Un éveil des esprits indispensable 
donc et bénéfique aux jeunes ado-
lescents. Ceux-ci pourront même 
l’utiliser pour le brevet des col-
lèges puisqu’un oral sur le parcours 
 citoyen est au programme. 

investissements  » annonce Cécile 
Zammit-Popescu, la présidente de 
GPSEO dans la  présentation du 
budget 2024.

Concentration sur la 
modernisation

Lors du conseil communautaire du 
4 avril, la Communauté urbaine a 
validé un montant consolidé de 829 
millions d’euros dont 528 millions 
d’euros pour le budget principal. À 
l’intérieur de celui-ci se trouvent 
219 millions d’euros de dépense 
pour les équipements. En plus de 
la voirie, GPSEO veut concentrer 
ses efforts sur la rénovation éner-
gétique et la modernisation de ses 
bâtiments. Les piscines Sébastien 
Rouault (Andrésy) et l’Eaubelle 
(Meulan-en-Yvelines), les stades 
nautiques Didier Simon et d’Har-
dricourt et le théâtre de La Nacelle 
sont concernés.

Par ailleurs, 11,3 millions d’eu-
ros seront consacrés pour le 
 développement des mobilités 
 alternatives. 
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 MAXIME MOERLAND

Nous sommes à la fin du mois de 
février, à la Plaine des sports de 
Buchelay. Une pétition tourne par-
mi les adhérents de l’Olympic Judo 
Buchelay Mantes, qui viennent d’ap-
prendre que leurs cours du mardi soir 
sont tout bonnement annulés. « Voilà 
que nous avons le sentiment de ne plus 
être les bienvenus, que nos enfants ne 
devraient pas avoir le droit de prati-
quer sereinement leur sport », peut-on 
lire dans ladite pétition.

Revenons quelques mois en arrière, 
en juin 2023, les associations spor-
tives de la commune font parvenir 
leurs demandes de créneaux pour la 
saison à venir. Le club de judo trans-
met alors ses horaires habituels. Sauf 
que cette intersaison est aussi la pre-
mière de la nouvelle équipe munici-
pale menée par Stéphane Tremblay, 
après la démission de Paul Mar-
tinez quelques mois plus tôt. À la 
grande surprise du club, les horaires 
demandés ne sont pas octroyés. « Au 

Horaires modifiés, intimidation… Que se 
passe-t-il entre le club de judo et la Mairie ?

BUCHELAY

mois d’août, je leur ai confirmé que les 
créneaux du mardi soir qu’ils s’étaient 
attribués de manière unilatérale ne 
leur seraient pas octroyés, se souvient 
le maire Stéphane Tremblay. Le 
président du club Jean-Pierre Heuzé 
en a pris acte, mais Stéphane Brégeon 
(entraîneur du club, Ndlr) l’a pris 
autrement ».

Au club, on s’affaire alors pour modi-
fier le planning. Selon un adhérent, 
un accord oral aurait été donné par 
le directeur des services au mois 
d’octobre pour maintenir le pre-
mier cours du mardi soir, de 18 h 45 
à 19 h 45, jusqu’à la fin de l’année. 
« Nous n’avons pas eu de confirmation 
écrite, ajoute-t-on au sein du club. 
Nous décidons de suspendre le cours 
adulte 1 mois attendant une réponse de 
la Mairie et sans réponse de leur part, 
nous reprenons les cours début décembre 
normalement en cours partagé avec un 
cours de gym-cross fit (20 h-21 h). Tout 
se passe très bien et en bonne entente 

Depuis plusieurs mois, de vives tensions se sont installées 
entre le club Olympic judo Buchelay Mantes et la Mairie de 
Buchelay, entre horaires modifiés, courriers menaçants et 
pétition. De quoi remettre en cause l’avenir du club au sein 
de la commune ?

avec le professeur de cross-fit » ajoute-
t-on au sein du club.

Finalement, au mois de février, la 
réponse de la Mairie finit par arri-
ver  : les cours du mardi soir à 19 h 
sont bien annulés, et la pétition voit 
le jour. « Horaires modifiés, partage du 
tatami avec des pratiques sportives dia-
métralement opposées et bruyantes, accès 
au matériel rendu compliqué, courriers 
menaçants et intimidants sont autant 
d’éléments qui viennent confirmer 
nos craintes  », s’inquiètent les signa-
taires de la lettre. Ceux-ci réclament 
d’ailleurs «  le maintien des créneaux 
horaires et la garantie d’une pratique 
sportive pour les enfants et les adultes », 

Contact : redaction@lagazette-yvelines.fr

LIMAY  
Le quartier de la gare enfin 
réaménagé

ANDRESY  
Le conseil municipal rejette 
l’augmentation de la taxe foncière

Les dernières retouches sont finali-
sées : les travaux de réaménagement 
du quartier de la gare de Limay ont 
pris fin la semaine dernière, notam-
ment sur le carrefour entre l’avenue 
du Président Wilson et la rue La-
farge. En effet, la signalisation pro-
visoire a été retirée, laissant place à la 
signalisation définitive sur le secteur. 
Les nouveaux feux de signalisation 
sont désormais opérationnels.

« Ces changements font suite aux tra-
vaux réalisés sur la Place Robespierre 
et l’avenue du Président Wilson en 
2023, explique la Mairie. Ces amé-
liorations marquent la fin des travaux 
d’aménagement dans ce secteur, visant 
à améliorer la fluidité de la circulation 
et la sécurité des piétons ». à en croire 
les réactions des habitants, ces chan-
gements étaient particulièrement at-

« Nous avons fait le choix douloureux 
d’augmenter de 10  % le taux de la 
taxe foncière sur les propriétés bâties ». 
En énonçant ses mots au début de 
la 15ème délibération, lors du conseil 

Les travaux réalisés sur le carrefour entre l’avenue du 
Président Wilson et la rue Lafarge ont pris fin, laissant 
place à la signalisation définitive et à de nouveaux feux de 
signalisation.

Le vote pour la fixation des taxes locales s’est conclu par une 
égalité des voix (15 pour, 15 contre) avec une abstention, le 3 
avril dernier. Un nouveau conseil municipal a été annoncé pour 
ce mercredi 10 avril.

« Ces améliorations marquent la fin 
des travaux d’aménagement dans ce 
secteur, visant à améliorer la fluidité 
de la circulation et la sécurité des 
piétons » précise la Mairie.

À noter que le conseil ne sera pas retransmis en direct comme à 
l’accoutumée, bien que la séance soit ouverte au public à l’hôtel de ville.
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tendus. Il faudra cependant attendre 
quelques jours, voire semaines, pour 
qu’ils entrent dans les habitudes des 
usagers  : de nombreux automobi-
listes grillent par inadvertance (ou 
non) les nouveaux feux tricolores. 

municipal du 3 avril, le maire d’An-
drésy Lionel Wastl savait que la pi-
lule aurait du mal à passer, que ce soit 
du côté de l’opposition comme des 
habitants. Il s’est en tout cas heurté 

 EN BREF

à un mur : votée à bulletin secret, la 
proposition a finalement été rejetée 
suite à une égalité des voix (15 pour, 
15 contre) avec une abstention. Le 
budget n’a ainsi pas pu être voté.

« Le taux communal de la taxe foncière 
ne peut pas être la variable d’ajuste-
ment des problèmes financiers commu-
naux, surtout quand une partie de ces 
difficultés vient du manque de prise de 
conscience des élus majoritaires », a réagi 
Laurence Alavi, élue du groupe d’op-
position Andrésy Union Citoyenne. 
«  Ouais, enfin, t’étais maire-adjointe 
au budget jusqu’à l’été dernier quand 
même », a rétorqué Lionel Wastl, qui 
justifie ladite hausse par « l’inflation » 
et «  l’explosion des coûts de la Ville  ». 
Un nouveau conseil municipal a été 
annoncé pour ce mercredi 10 avril, à 
19 h 30, pour revoter la délibération 
sur la fixation des taux des taxes lo-
cales, ainsi que le budget 2024 de la 
commune. À noter que le conseil ne 
sera pas retransmis en direct comme 
à l’accoutumée, bien que la séance 
soit ouverte au public à l’hôtel de 
ville. 

À la fin du mois d’avril, les bonnes 
affaires sont à Buchelay  ! À l’occa-
sion de son « Week-end en folie », la 
commune accueillera une braderie et 
deux brocantes. La première est or-
ganisée par la médiathèque Odette-
Dubarry : le samedi 27 avril, de 10 h 
à 16 h dans le parc de la Mairie, vous 
pourrez retrouver toutes sortes de 
livres et de revues pour garnir votre 
bibliothèque. Quant aux brocantes, 
elles se dérouleront le dimanche 28 
avril, de 9 h à 17 h au sein du quartier 
des Meuniers (rue des Métiers), et 
au cœur de village (cours des écoles).

Ces deux jours seront également 
ponctués d’animations variées, entre 
manèges, spectacles en déambula-
tion ou autres démonstrations spor-
tives. Pour retrouver le programme 
détaillé, rendez-vous sur le site de la 
municipalité (buchelay.fr). 

 EN BREF
BUCHELAY  

En avril, les objets de 
seconde main sont à 
la fête
Dans le cadre du « Week-end 
en folie de Buchelay », les 27 
et 28 avril, les Buchelois et 
Bucheloises auront le choix entre 
la grande braderie annuelle de la 
Médiathèque de Buchelay, et deux 
brocantes dans le quartier des 
Meuniers et au cœur de village.

Tremblay assure avoir « reçu des mails 
de personnes qui ne s’associent pas à 
ce qui a été écrit ». Quoi qu’il en soit, 
le temps est désormais au dialogue. 
Après une rencontre houleuse avec 
l’auteur de la pétition, le maire est allé 
voir les parents et leurs enfants mardi 
dernier pour que « la vraie parole de la 
municipalité soit entendue ». Et quant 
à l’avenir du club au sein de la com-
mune, qui semble inquiéter les adhé-
rents, l’édile buchelois reste évasif : « Il 
y aura du judo quoi qu’il arrive. Si les 
règles sont bien respectées par le club de 
judo, ce sera eux. Je veux que les entraî-
nements, les relations avec la Ville et 
l’utilisation de l’outil mis à sa disposition 
soit respectés ». Une rencontre est d’ail-
leurs prévue avec le président du club 
dans les prochains jour pour parler de 
l’avenir. 

« un partage en bonne 
intelligence de la sur-
face d’entraînement » 
ou encore «  que la 
municipalité annonce 
clairement ses inten-
tions et son objectif 
vis à vis des clubs 
sportifs ».

Au sein de l’hôtel 
de ville, on remet 
en cause la légiti-
mité de la pétition : 
le maire Stéphane 

Dans une pétition, les adhérents du club réclament 
notamment « le maintien des créneaux horaires et la 
garantie d’une pratique sportive pour les enfants et 
les adultes ». 
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 SALONIC BRAMUDA

Si le sujet ne portait pas sur la sé-
curité des biens et des personnes, 
il prêterait presque à sourire. 
Seulement voilà, celui qui laisse 
entendre sans grande précaution 
oratoire qu’en substance «  on va 
voir ce qu’on va voir » et que les dé-
linquants mantais feraient bien de 
raser les murs quand ils croiseront 
les policiers qu’il dirige manque 
pour le moins d’humilité.

Car à Mantes-la-Jolie, personne 
n’a attendu ce garçon pour ten-
ter de juguler les vols, violences 
aux personnes et le trafic de 
 stupéfiants.

Des générations de commissaires, 
d’officiers et de gardiens de la paix 
s’y sont confrontés, ne ménageant 
ni leur énergie ni leur profes-
sionnalisme. Avec des résultats 
contrastés.

Seulement voilà, aucun spécialiste 
du sujet n’avait pensé à sortir de 

Drôle de méthode du nouveau directeur 
de la police municipale

MANTES-LA-JOLIE

sa banlieue lyonnaise le « directeur 
miracle » celui qui d’un coup d’un 
seul va régler tous les soucis man-
tais en la matière. Bon sang, mais 
c’est bien sûr !

Mais comme on disait jadis dans 
le Sentier quand un nouveau vête-
ment était lancé sur le marché : « Il 
faut laisser sa chance au produit ».

Alors, avant de constater les reculs 
de la délinquance dans la sous-
préfecture yvelinoise, regardons 
déjà d’un peu plus près com-
ment ce professionnel compte s’y 
prendre.

Concernant l’arrivée des futurs 
policiers, le service recrutement de 
la ville est mis sur la touche. Pen-
sez-donc, ses agents ne sont pas 
aptes à évaluer celle ou celui qui 
portera l’uniforme sur la voie pu-
blique. Pour des agents d’accueil, 
des comptables, des juristes ou des 
travailleurs sociaux passe encore 

Récemment arrivé de la banlieue lyonnaise, il annonce 
à qui veut bien l’entendre qu’il souhaite « réinvestir et se 
réapproprier » le Val-Fourré. Mais en a-t-il seulement les 
moyens juridiques et humains ?

Dans l’organisation qu’il veut mettre en place, il dit vouloir optimiser la 
brigade qui opérera en après-midi et en soirée avec toujours la même 
obsession,  s’attaquer au Val-Fourré.

IL
LU

ST
R

A
TI

O
N

 / 
LA

 G
A

Z
ET

TE
 E

N
 Y

V
EL

IN
ES

mais pour des gardiens de police 
municipale, n’y pensez même pas.

Compte-tenu du discours qu’il 
tient à l’encontre des futures re-
crues, mieux vaut d’ailleurs que 
des oreilles indiscrètes ne soient 
pas présentes.

Car son obsession c’est la réputa-
tion de «  sa  » police municipale. 
Gare à celle ou celui qui en dira 
du mal à des proches ou pire en-
core sur les réseaux sociaux. Il lui 
faut s’attendre à des représailles 
 impitoyables.

Dans l’organisation qu’il veut 
mettre en place, il dit vouloir 
optimiser la brigade qui opé-
rera en après-midi et en soirée 
avec toujours la même obsession, 
 s’attaquer au Val-Fourré.

Mais ce n’est pas tout. En appa-
rence très porté sur les armes pour 
en être un spécialiste, il n’a pas hé-
sité à demander à un des fonction-
naires placé sous sa responsabilité 
de lui en sortir une de l’armure-
rie. Puis il a « privatisé » une salle 
municipale de l’île Aumône afin 
de faire manipuler ce fameux pis-
tolet semi-automatique aux pos-

Contact : redaction@lagazette-yvelines.fr

MANTES-LA-JOLIE  
Suspendall lance sa cagnotte 
participative

MANTES-LA-JOLIE  
EIAPIC poursuit la lutte contre 
toutes les formes de discriminations

En attendant le lancement de son 
application, Brahim Bourkia veut 
déjà sillonner le territoire à bord 
d’un foodtruck solidaire pour mener 
à bien ses opérations, c’est-à-dire 
offrir des repas aux étudiants dans 
la précarité. Le fondateur de Sus-
pendall a donc lancé une cagnotte 
sur HelloAsso que vous pouvez 
 retrouver en tapant «  Le burger 
 suspendu ».

« L’objectif de cette campagne est de ne 
plus avoir à dépendre uniquement des 
subventions. On pourra organiser nos 
événements, régaler les gens avec des 
burgers au goût solidaire et faire notre 
tour de France des universités qui nous 
tient particulièrement à cœur. » précise 
Brahim Bourkia sur HelloAsso. Par 
ailleurs, les professionnels peuvent 

Éviter les poncifs et travailler sur 
du concret, voilà le principe de 
l’exposition annuelle «  À l’école du 
vivre ensemble » d’EIAPIC, un tra-
vail réalisé en étroite collaboration 
avec la DILCRAH. Cette année, 
l’association presque quarantenaire 

Brahim Bourkia, le fondateur de Suspendall – dont le principe 
est d’offrir des repas à destination des étudiants les plus 
démunis - souhaite acquérir un foodtruck afin de mener à 
bien ses opérations sur le territoire. Vous pouvez l’aider en 
participant à la cagnotte en ligne.

Du 18 au 29 mars, l’association EIAPIC exposait « À l’école 
du vivre ensemble » au collège Pasteur, un travail réalisé avec 
le soutien de la DILCRAH. Le but : éduquer les jeunes dès 
aujourd’hui afin de créer une société dans laquelle tout le 
monde s’accepte.

Brahim Bourkia souhaite s’équiper 
d’un foodtruck solidaire pour venir en 
aide aux étudiants les plus démunis.

De passage au collège Pasteur de Mantes-la-Jolie, Pierre Bédier a salué le 
travail effectué par l’association EIAPIC.
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aussi mettre la main à la poche. En 
effet, le site de financement partici-
patif génère des reçus fiscaux auto-
matiques, ce qui permet de déduire 
la somme auprès des impôts. Le 
premier palier a été fixé à 5 000 eu-
ros et pour le moment 3 000 euros 
ont été récoltés. 

a investi les lieux du collège Pas-
teur de Mantes-la-Jolie. Portrait 
de femmes inspirantes – Simone 
Veil, Rosa Park – podcast sur les 
«  Résistantes  » et jeux étaient au 
programme. D’ailleurs, c’est grâce 
à «  Distinct’Go  » que les jeunes 

 EN BREF

s’ouvrent. «  Y a trop de racisme en 
France » considère une élève même 
si un autre préfère tempérer en di-
sant que « cela ne va pas trop mal ».

Il est vrai que l’actualité peut don-
ner raison à la première – notam-
ment les sondages prévisionnels 
pour les élections européennes – 
mais Fatima Saadan ne veut pas se 
laisser abattre. « Il faut travailler très 
tôt sur ces sujets afin de reconnaître les 
positions de discriminants et discrimi-
nés  », déclare la directrice d’EIA-
PIC. Actuellement, le sexisme et 
l’homophobie sont celles à com-
battre. Anne Levert, professeur de 
biologie au sein du collège Pasteur, 
entend encore régulièrement la 
remarque «  les sœurs, il ne faut pas 
qu’elles sortent ».

Par ailleurs le président du Départe-
ment, Pierre Bédier, était de passage 
le 28 mars. L’ex-maire mantais a pro-
posé à EIAPIC d’organiser des vi-
sites dans la maison de Victor Schœ-
lcher (rédacteur du décret abolissant 
l’esclavage) située à Houilles. 

tulants pour mesurer leur niveau 
de maniement. Une sorte de test 
grandeur nature.

Dans les rangs de la police natio-
nale, on redoute le pire avec l’arri-
vée de ce nouveau directeur de 
la police municipale  : «  Ce que je 
crains, c’est que ce monsieur va vou-
loir aller bien au-delà de ce que les 
textes prévoient pour les polices mu-
nicipales qui ont des pouvoirs juri-
diques très restreints en poussant ses 
agents » avance un officier en poste 

dans les Yvelines. « Et une fois que 
la situation va être tendue sur le 
terrain, on va nous appeler à la res-
cousse. Lutter contre la délinquance 
dans une ville comme Mantes-la-Jo-
lie ne s’improvise pas. Je crains que 
s’il n’est pas bien encadré par le maire 
qui doit lui poser des limites claires, 
on peut rapidement se retrouver dans 
une situation ingérable. Éradiquer la 
délinquance, oui bien sûr et sans ré-
serve, c’est ce que je fais depuis 27 ans. 
Mais attention à ne pas créer plus de 
problèmes qu’on n’en solutionne ». 

ACTUALITÉS 09
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ANDRÉSY
Des analyses en cours afin 
d’identifier la fillette repêchée 
dans la Seine
Le 4 avril 2024, le corps d’une petite fille a été retrouvée 
en train de flotter dans la Seine au niveau d’Andresy. Des 
analyses ADN sont en cours afin de l’identifier.

Le corps repêché par les plongeurs pourrait être celui d’une fille disparue à 
Saint-Ouen l’aumône il y a 3 semaines.
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C’est une terrible découverte 
qu’a fait une personne lorsqu’elle 
se trouvait à Andresy. Celle-ci a 
aperçu un corps flotter à proximi-
té du barrage des écluses. D’après 
78Actu, elle a tout de suite appelé 
le commissariat de Conflans-
Sainte-Honorine afin que les 
autorités compétentes repêchent 
le corps.

Il s’agit d’une petite fille, âgée 
vraisemblablement de 5 ou 6 ans, 
qui était encore vêtue d’un short 
en jean. Toujours d’après le site 
internet d’informations locales, 
ce tragique événement survient 
3 semaines après la chute d’une 
fillette à Saint-Ouen-l’Aumône 
(Val-d’Oise) et qui n’a toujours 
pas été retrouvée depuis.
Le 13 mars, deux jeunes filles du 
même âge que celle repêchée dans 
la Seine s’amusaient sur les berges 
de l’Oise, en compagnie d’une 
adolescente de 12 ans. Comme le 

rapporte 78Actu, elles sont toutes 
les deux tombées dans le fleuve 
mais la plus jeune avait été sauvée 
par un pompier d’Argenteuil.

Elle a été confiée au commissa-
riat de Conflans-Sainte-Hono-
rine. Un important dispositif de 
recherche avait alors été déployé : 
une quarantaine de pompiers, trois 
zodiacs, un drone, une équipe cy-
nophile ainsi qu’un hélicoptère de 
la gendarmerie. L’apparition du 
corps dans les Yvelines pourrait 

s’expliquer par le fait que la Seine 
et l’Oise se rejoignent au niveau 
de Conflans-Sainte- Honorine, 
commune voisine d’Andrésy.

D’après une source du site in-
ternet d’informations locales, 
« rien n’atteste à cette heure que le 
corps retrouvé à Andrésy soit celui 
de cette enfant  ». Le parquet de 
Versailles a ouvert une enquête 
pour «  recherche des causes de la 
mort  ». Une expertise ADN est 
en cours. 

Pitch Immo  
pense l’immobilier différemment,  

à vos côtés,  
et localement pour être plus 

proche de vos attentes. 

Nous construisons un immobilier 
responsable, humain, intégré 
localement, au service de la ville  
et pensé pour la qualité de vie.

Illustration non contractuelle due à une libre interprétation de l’illustrateur et susceptible de modifications. Concernant la topographie des lieux et les façades des bâtiments, se référer au permis de 
construire de la Résidence Onyx à Saint-Cloud (92). Pitch Immo - 87, rue de Richelieu 75002 Paris - SNC au capital de 75 000 000 €. RCS Paris 422 989715 –  – Novembre 2021

PITCHIMMO.FR
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Trois véhicules ont été incendiés rue des Pavillons dans la 
nuit du 3 au 4 avril 2024. Un méfait qui rappelle celui qui s’est 
déroulé fin mars dans la même rue.

POISSY
Nouvel incendie rue des Pavillons

Est-ce que le ministre du loge-
ment Guillaume Kasbarian va se 
redéplacer à Poissy  ? La rue des 
Pavillons de Poissy a encore été 
le théâtre d’un incendie qui s’est 
déroulé dans la nuit du 3 au 4 
avril. Cette fois-ci, ce n’est pas un 
immeuble qui a été touché mais 3 
véhicules. Ils se trouvaient au ni-
veau du parking situé en face de la 
maison de quartier comme le rap-
porte 78Actu.

Au départ c’est une camionnette 
qui prend feu mais les flammes 
se sont propagées sur les autres 

voitures se trouvant à côté. Par 
ailleurs, un collecteur de carton a 
également fondu. La Police en-
quête afin de découvrir comment 
cet incident a pu se dérouler.

Pour rappel, la rue des Pavillons 
avait vu un de ses immeubles 
prendre feu fin mars, faisant heu-
reusement aucune victime. La 
Mairie et le bailleur avaient éga-
lement tout fait pour loger les 
habitants touchés. La personne 
responsable de cela s’était alors dé-
noncée à la police quelques jours 
plus tard. 

Il y a plusieurs semaines, un incendie gigantesque avait fait deux blessés 
graves dans le même quartier.
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RAPPEL : Les condamnations en première instance ne sont pas définitives puisque susceptibles d’appel. 

Jusqu’à leur condamnation définitive, les prévenus sont donc toujours présumés innocents.

Le 3 avril, quatre hommes ont tenté de pénétrer dans une 
habitation située Villa fin d’Oise à Conflans-Sainte-Honorine. 
Ils ont tous été interpellés au niveau de la gare.

Depuis plusieurs semaines, plusieurs clients de la zone 
commerciale de Buchelay se sont faits dérobés leurs 
téléphones portables alors qu’ils faisaient leurs courses chez 
Action ou Lidl. Un suspect a été arrêté le 5 avril.

CONFLANS-SAINTE-HONORINE
4 voleurs interpellés au niveau 
de la gare

BUCHELAY
Le voleur de téléphones 
portables arrêté ?

Le matin du 3 avril, alors que 
peut-être elle essayait de prendre 
son petit-déjeuner et s’apprêtait 
à partir à l’école, une adolescente 
de 16 ans compose le 17 car plu-
sieurs individus essaient de forcer 
sa porte d’entrée.

Sachant que finalement le loge-
ment était occupé, les quatre 
hommes prennent la fuite en di-
rection de la gare. La patrouille de 
police s’y rend à la gare et constate 
la présence de 4 individus cor-
respondant au signalement de 

Fin de parcours ? Le Parisien rap-
porte que le 5 avril un homme a 
été arrêté par les vigiles du maga-
sin Action situé dans le centre 
commercial Mon Beau Buchelay. 
Celui-ci a été pris la main dans le 
sac – littéralement – d’une cliente 
par les caméras de sécurité. Cet 
homme âgé de 46 ans avait même 
réussi à subtiliser le portable de la 
victime.

Alors que les personnes du service 
de sécurité le pourchassaient, il a 
tenté de se débarrasser du smart-
phone dans un des rayons du ma-
gasin mais des personnes aux alen-
tours donnaient des indications 
aux vigiles. D’après le quotidien 
d’informations locales, la Police 
pense qu’il pourrait faire partie 
d’un réseau de voleurs et de rece-
leurs. En effet, d’après le bornage 
d’un téléphone d’une des victimes, 
le GSM avait fini dans le 93.

Son interpellation pourrait même 
résoudre plusieurs affaires puisque 
de nombreux vols de téléphones 
ont été enregistrés dans la zone, 

l’adolescente. Ils finissent par être 
interpellés. Les forces de l’Ordre 
découvrent alors qu’ils ont sur eux 
du matériel pour Air soft pro-
venant du larcin qu’ils venaient 
d’effectuer. Au commissariat, la 
victime les a clairement reconnus. 

Ce n’est pas la seule tentative de 
cambriolage qui a eu lieu ce jour-là 
puisque deux hommes de 14 et 24 
ans ont essayé d’escalader le portail 
d’un pavillon rue Charles Forest à 
Houilles. Eux-aussi ont fini entre 
les griffes de la Police. 

notamment chez le Lidl voisin. 
Au moins une dizaine de femmes 
ont fait l’objet de ce larcin. Une 
des victimes, Bintah, avait d’ail-
leurs publié plusieurs messages sur 

4 hommes ont dérobé du matériel de Air soft dans une habitation située villa 
fin d’Oise.

Plusieurs vols de téléphones avaient déjà été signalés dans le magasin Action 
ainsi que le Lidl voisin.
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Facebook afin d’alerter d’autres 
usagers. C’est ainsi que d’autres 
personnes s’étaient manifestées.

«  Son profil et son mode opératoire 
correspondent aux précédents faits 
constatés dans notre centre. Nos 
équipes étaient sur le coup depuis 
quelques jours et redoublaient de vi-
gilance. » explique un membre de la 
direction du centre au Parisien. 
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 MAXIME MOERLAND

COURSE A PIED
Florian Fillon à l’assaut du Mont 
Blanc
Après avoir couru 200 kilomètres autour de sa caserne 
l’année dernière, Florian Fillon s’attaque désormais au 
Mont Blanc. Le 3 juin il s’élancera autour du plus haut 
sommet d’Europe pour la bonne cause : lutter contre 
l’hémiplégie alternante.

Dans le cadre de la Semaine olympique et paralympique, le 3 
avril dernier, les Carriéroises et les Carriérois étaient invités à 
échanger avec Robert Citerne, athlète multimédaillé d’escrime 
fauteuil et membre de l’équipe de France depuis les jeux 
paralympiques de Séoul en 1988. 

ESCRIME 
Un athlète paralympique multimédaillé 
à la rencontre des habitants

6 médailles d’or aux Jeux Para-
lympiques, champion du monde, 
champion d’Europe… En 30 ans 
de carrière, Robert Citerne s’est 
forgé un palmarès d’exception, le 
plaçant au panthéon de sa disci-
pline, l’escrime handisport. Dans 
le cadre de la Semaine olympique 
et paralympique, avec le soutien de 
la Fédération Française Handis-
port, les Carriéroises et les Car-
riérois ont pu rencontrer l’athlète 
multimédaillé membre de l’équipe 

de France depuis les jeux paralym-
piques de Séoul en 1988, le mer-
credi 3 avril à l’hôtel de Ville.

L’occasion pour les habitants d’en 
apprendre plus sur «  Bob le ouf  », 
comme il est surnommé par ses 
pairs pour son dynamisme. Celui 
qui a découvert l’escrime à 20 ans 
a pu partager son expérience et 
raconter de nombreuses anecdotes 
sur ses nombreuses participations 
aux Jeux Paralympiques. 

Florian (au centre) et deux de ses compères de la team « broken » Alexis (à gauche) 
et Julien (à droite) partent à l’assaut du Mont Blanc.
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Après le tour de la caserne, celui 
du Mont-Blanc. Avec toujours 
le même crédo  : le faire pour la 
bonne cause. En mai 2023, lorsque 
Florian Fillon avait enfilé ses bas-
kets pour effectuer 200 kilomètres, 
il était le porte-étendard des 
Œuvres des Pupilles (une associa-
tion venant en aide aux orphelins 
des combattants du feu). Le 1er 
juin, il s’élancera pour l’AFHA, 
une association de lutte contre 
l’hémiplégie alternante. Cette ma-
ladie, découverte en 2012, touche 
une personne sur 1 million dont la 
fille d’un de ses camarades pom-
piers. Sans traitement depuis six 
mois, celle-ci voit son espérance de 
vie grandement menacée puisque 
les chercheurs l’évaluent entre 25 
et 30 ans. « La recherche galère car les 
symptômes diffèrent suivant les cas, 
entre les déficits moteurs et mentaux, 
les migraines, les crises d’épilepsie… » 
déplore Florian.

Braver le plus haut sommet d’Eu-
rope faisait tout de même par-

tie de ses objectifs. Le tracé des 
172,9  km – avec 10 000  km de 
dénivelé positive – que le Gui-
trancourtois va parcourir sont 
ceux de l’UTMB, une course très 
réputée dans le monde du trail. 
D’ailleurs il s’en était donné les 
moyens en participant à diverses 
épreuves, lui octroyant même 8 
points sur le seul nécessaire pour 
être tiré au sort, en vain. « Ce n’est 
pas plus mal finalement, au moins 
nous allons courir selon nos propres 
règles  » glisse le pompier. Ces 

«  règles  » sont celles de sa team 
« Broken ». « Le trail est devenu un 
moyen de briller en société alors qu’il 
faut revenir à un aspect passion et 
engagement » explique Julien Ces-
bron, qui l’accompagnera dans 
l’aventure. Il ne sera pas le seul 
puisqu’ils seront 13 en tout dont 
la compagne de Florian, infir-
mière de profession. Car cette 
fois-ci, l’environnement sera un 
adversaire dangereux et il faudra 
plus que de l’Ovomaltine pour 
déplacer les montagnes.

Les Muriautins ont mis fin à une série de 5 défaites 
consécutives en battant l’équipe réserve de Quevilly Rouen 
Métropole, le samedi 6 avril pour le compte de la 21ème journée 
de National 3.

FOOTBALL
L’OFC Les Mureaux gagne enfin

Cela faisait presque 2 mois que 
les joueurs de l’OFC Les Mu-
reaux n’avaient pas goûté à cette 

sensation. Il faut remonter à mi-
février pour retrouver la trace 
d’une victoire de la part des Yve-

L’OFC Les Mureaux restez bon dernier de la poule F, mais ne possède plus qu’1 
point de retard sur Quevilly Rouen Métropole.
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linois, encore plus pour un succès 
à domicile. Mais la série négative 
a pris fin le week-end dernier  : 
les Muriautins se sont imposés 
devant leur public, le samedi 
6 avril, face à l’équipe réserve 
de Quevilly Rouen Métropole. 
Encore mieux, l’OFC a inscrit 
3 buts, comme lors de sa der-
nière victoire, pour finalement 
 s’imposer 3 buts à 1.

Il faut dire que le carton rouge 
reçu par les visiteurs dès la 10ème 

minute, alors que Les Mureaux 
menaient déjà 1-0, a fortement 
aidé les Yvelinois a boucler cette 
21ème journée de National 3 avec 
le sourire. Mais ils ne sont pas 
tirés d’affaire pour autant, loin 
de là. L’OFC Les Mureaux reste 
bon dernier de la poule F, mais ne 
possède plus qu’1 point de retard 
sur Quevilly Rouen Métropole, 
et 2 sur l’AG Caen et Oissel. 
Une série positive pourrait per-
mettre aux Muriautins de rêver 
de maintien. Pour cela, il faudra 
enchaîner dès ce week-end avec 
la réception de Dieppe, 7ème au 
classement, dimanche 14 avril à 
15 h au stade Léo Lagrange. 

Tout d’abord, ils arriveront la veille 
et subiront de plein fouet la raré-
faction de l’oxygène. De plus, la 
température peut varier du simple 
au double entre la journée et la 
nuit. «  À l ’UTMB, il y a environ 
600 abandons sur les 2 700 coureurs 
chaque année, détaille Alexis Ber-
telone, un autre de ses compères. 
Nous avons donc créé des relais afin 
d’assurer la sécurité de Flo, il y aura 
a minima 1 personne avec lui équipée 
d’une balise. C’est une manière de le 
protéger et d’en profiter également. »

« Je n’y vais pas pour avoir 
un t-shirt et une médaille 

finisher. »

Le départ de la course est fixé à 5 h 
du matin le 1er juin et Florian se 
voit déjà triompher des éléments : 
« À la fin de l ’effort physique, j’aurai 
cette sensation de l ’avoir fait pour 
une cause juste. Je n’y vais pas pour 
avoir un t-shirt et une médaille de fi-
nisher. » En effet, la « Broken Mont 
Blanc » n’est qu’une étape. Un film 
est en préparation, pas seulement 
pour narrer ses exploits mais pour 
sensibiliser sur l’hémiplégie alter-
nante lors d’une conférence qui 
sera organisée à son retour. Des 
fonds seront récoltés à cette occa-
sion et vous pouvez déjà le faire 
en contactant brokenmontblanc@
hotmail.com. 

Après une entrée en matière 
remarquée lors de l’UFC Paris 
en septembre, Morgan Charrière 
s’est incliné face à Chepe 
Mariscal samedi dernier, à l’UFC 
Fight Night de Las Vegas.

Son deuxième combat était très 
attendu, après des débuts étince-
lants lors de l ’UFC Paris. Mais 
Morgan Charrière repart finale-
ment bredouille de Las Vegas. Le 
combattant pisciacais a été battu 
par Chepe Mariscal sur décision 
partagée des juges, lors de l ’UFC 
Fight Night samedi dernier, malgré 
une maîtrise globale qui lui laissera 
des regrets.

Appliqué et sérieux pendant le 1er 
round, spectaculaire lors du 2ème, 
Morgan Charrière s’est finale-
ment laissé avoir lors de la dernière 
manche, en étant amené au sol à 
plusieurs reprises. « Désolé, je revien-
drai », a-t-il lâché sur le réseau social 
X (ex-Twitter) à l’issue du combat. 
L’Yvelinois peut se consoler avec 
le bonus de la combat de la soirée, 
soit le deuxième bonus obtenu par 
Morgan Charrière en 2 combats. 
Il aura l’occasion de s’illustrer une 
3ème fois lors de la prochaine carte 
de l ’UFC Paris, qui devrait avoir 
lieu dans quelques mois. 

MMA
UFC : Première 
défaite pour le 
Pisciacais Morgan 
Charrière

 AURELIEN BAYARD

Le licencié du Levallois  Sporting Club est atteint d’hémiplégie droite depuis 
ses 6 mois.
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D’INSERTION PROFESSIONNELLE 
DANS LES YVELINES EN 2023

Chaque année, nous accompagnons des hommes et des femmes
dans une démarche de réinsertion professionnelle et sociale. Notre

objectif est de les guider vers une sortie positive à l'issue de la
période d'insertion, que ce soit par un contrat pérenne au sein de
nos effectifs comme par un autre projet professionnel, défini et

construit ensemble.
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 LA REDACTION

POISSY
Villas Modernes, l’empreinte 
de deux architectes sur la cité 
pisciacaise
Du 3 avril jusqu’au 3 novembre, la Maison de Fer 
organise une exposition sur deux architectes qui ont 
marqué Poissy : Le Corbusier et Théophile Bourgeois. 
Ainsi vous pourrez regarder d’un autre œil leurs 
constructions qui parsèment la cité Saint Louis.

MEZIERES-SUR-SEINE 
Le meilleur de la pop-rock en un concert

ISSOU
Une bouquinerie hebdomadaire débarque 
les 1ers mardis du mois

JUZIERS
La 1ère édition de la Bourse aux cartes 
postales se tiendra le 27 avril

LES MUREAUX
L’Orchestre de l’Alliance présente 
ses Fantaisies

Le groupe Opium Minded fera 
escale à la salle Arc-en-Ciel de 
Mézières-sur-Seine, à 21 h le ven-
dredi 26 avril prochain, pour une 
soirée aux accents pop-rock  : ce 
groupe, composé de 4 musiciens 
et d’une chanteuse à l’énergie folle, 
vous fera voyager au fil des titres de 
groupes mythiques, de Téléphone à 

Dans le cadre de sa résidence dans 
le département des Yvelines, l’Or-
chestre de l’Alliance a le plaisir de 
vous retrouver le samedi 27 avril au 
Cosec Pablo-Neruda des Mureaux. 

Dès 16 h 30, ils exploreront sur 
scène les plus belles œuvres orches-
trales du répertoire de la musique 
classique, sous la direction de Pej-
man Memarzadeh. Le concert est 

Le parking de l’Accueil de loisirs 
et de l’école 4 Éléments d’Issou 
accueille désormais, tous les 1ers 

mardis du mois, le camion de Sté-
phanie. La bouquinerie itinérante 
et ses plus de 7 000 livres d’occa-
sion seront présents de 16 h à 19 h 
pour accueillir les amoureux de lit-

Voilà un événement qui devrait 
ravir les collectionneurs du terri-
toire. L’association locale Juziers 
dans l’Histoire organise la toute 
première Bourse aux cartes postales 
de la commune, le samedi 27 avril 
prochain au 10 place de la Gare à 
Juziers. Les cartophiles ne seront 
pas les seuls à l’honneur  : toutes 

Indochine en passant par The Po-
lice, sans oublier une myriade d’ar-
tistes contemporains comme The 
Weeknd ou encore Ed Sheeran. Le 
tarif est fixé à 5 euros, et les billets 
peuvent uniquement être achetés 
sur place. L’ouverture des portes 
est prévue pour 20 h 30, 30 minutes 
avant le début du concert. 

100 % gratuit et accessible à tous, 
sur réservation auprès de l’accueil 
de la médiathèque des Mureaux. 

Et si vous n’êtes pas disponible à 
cette date, l’Orchestre de l’Alliance 
poursuivra sa tournée du côté des 
Bords de Seine de Sartrouville, le 
5 mai prochain. Pour plus d’infor-
mations, rendez-vous sur le site 
www.orchestredelalliance.fr. 

térature. Une animation « Contes et 
quiz », avec des cadeaux à gagner, 
a même été organisée à l’occasion 
de la toute première venue du 
camion, le 2 avril dernier. Ren-
dez-vous le 7 mai prochain si vous 
souhaitez jeter un coup d’œil aux 
œuvres proposées ! 

autres collections, des capsules aux 
fèves en passant par les bandes 
dessinées, les pièces ou les timbres, 
sont les bienvenues. L’événement 
se tiendra de 9 h à 18 h. Pour plus 
d’informations, contactez l’asso-
ciation à l’adresse juziersdanslhis-
toire@bbox.fr, ou par téléphone au 
06 65 71 38 86. 

Documents manuscrits, plans, l’exposition Villas Modernes vous permettra 
d’en savoir plus sur l’apport de Le Corbusier et Théophile Bourgeois dans la 
ville de Poissy.
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Pour le vernissage de l’exposition 
« Villas Modernes  » le 2 avril, Ka-
rine Emonet-Villain est ravie de 
voir que la Maison de Fer donne la 
part belle à deux architectes – Le 
Corbusier et Théophile Bourgeois 
– qui ont façonné Poissy. En effet, 
les deux hommes ont laissé une 
partie de leur héritage architectu-
ral dans la commune. Du reste, il 
est même assez simple de tomber 
dessus. Pour le Suisse naturalisé 
français, c’est la Villa Savoye, ins-
crite au patrimoine mondial de 
l’UNESCO depuis 2016. Quant 
au second, la cité Saint-Louis 
compte une soixantaine de mai-
sons – à commencer par la sienne 
- dessinées par ses soins, à l’instar 
d’Andresy, Villennes-sur-Seine et 
Le Vésinet.

S’ils ont eu ces opportunités, c’est 
grâce à l’arrivée du chemin de fer 
et du développement industriel. 
Les classes aisées parisiennes sou-
haitaient alors s’évader du brou-
haha de la Capitale afin de profiter 
de la quiétude yvelinoise. Les deux 
hommes en profitent alors pour 
travailler avec leurs matériaux fé-

tiches, la céramique, l’ardoise ou la 
brique meulière par exemple. Mais 
si ces villas furent érigées pour ces 
nantis, leur apport - ajout de pilo-
tis, toits-terrasses, façades libres 
- va influencer d’autres bâtiments 
plus modestes…

Par ailleurs, cette exposition – 
permise grâce au cercle d’études 
historiques et archéologiques de 
Poissy, au centre des monuments 
nationaux et à la fondation Le 
Corbusier – vous permettra d’en 
connaître un peu plus sur les deux 
hommes aux vies diamétralement 

opposées mais réunis grâce à Pois-
sy. En effet, l’un est fils d’horloger 
suisse et se familiarise avec les 
matériaux de construction dès ses 
13 ans, tandis que l’autre a vu son 
père l’abandonner à la naissance et 
sa mère hésiter à en faire de même. 
Il n’embrassera sa vocation qu’à 
partir de 27 ans, après 10 ans pas-
sés chez un architecte meulanais. 
« Vers la fin de sa vie, il a également 
construit des cités ouvrières », ajoute 
Anthony Chenu, directeur des 
affaires culturelles de la ville. Peut-
être un moyen de rendre hommage 
à ses racines modestes. 

L’écrivain suisse signera son tout nouveau roman, « Un animal 
sauvage », le mardi 16 avril prochain de 16 h 30 à 18 h 30 à la 
Librairie du Pincerais de Poissy.

POISSY
Joël Dicker en séance de dédicaces 
à la Librairie du Pincerais

Si son nom ne vous dit rien, vous 
avez très certainement entendu 
parler de «  La Vérité sur l ’affaire 

Pour son dernier roman en date, Joël Dicker a misé sur un retour aux sources, 
avec un thriller qui se déroule au cœur de sa ville natale de Genève.

Se déroulant au Cosec Pablo-Neruda, le concert est 100 % gratuit et accessible à 
tous, sur réservation auprès de l’accueil de la médiathèque des Mureaux.
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Dempsey dans l’adaptation sé-
rielle de TF1. Derrière cet ouvrage 
aux quelques 5 millions de ventes 
dans plusieurs langues, on retrouve 
l’écrivain suisse Joël Dicker, auteur 
de polar à succès. L’auteur de « Le 
livre des Baltimore » est à nouveau 
dans l’actualité depuis la sortie de 
son dernier ouvrage «  Un animal 
sauvage  », qu’il viendra signer du 
côté de Poissy le mardi 16 avril 
prochain.

Un retour aux sources

C’est à la Librairie du Pincerais, 
où il avait déjà rencontré ses fans 
par le passé, que l’écrivain propo-
sera cette séance de dédicaces de 
16 h 30 à 18 h 30. Pour son dernier 
roman en date, Joël Dicker a misé 
sur un retour aux sources, avec un 
thriller qui se déroule au cœur de 
sa ville natale de Genève. Un récit 
personnel qui est déjà un succès  : 
88 000 exemplaires d’« Un animal 
sauvage  » ont été vendus dès sa 
première semaine.  

Harry Quebert ». Que ce soit pour 
le succès tonitruant du roman, ou 
pour son incarnation par Patrick 

 AURELIEN BAYARD
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LEVEL UP
La puissante voix de la chanteuse Tyshamstrong 
résonne sur les ondes du 95.5FM
L’artiste originaire de la région parisienne était l’invitée de 
l’émission sur LFM 95.5 afin d’annoncer son nouvel EP.

Nip et Python sont deux sœurs artistes peintres. Elles 
exposent leurs œuvres à L’Office du Tourisme du Pays 
Houdanais jusqu’au 27 avril 2024. le vendredi 5 avril, Les 
Soeurcières étaient les invitées du Morning LFM.

LE MORNING LFM
Les Soeurcières

Tyshamstrong est une artiste origi-
naire de la région parisienne. Cette 
artiste aux sonorités soul, afro-cos-
mique et R&B, fusionne l’afro et 

Nip et Python font des expositions 
communes depuis 2018 sous la ban-
nière des Soeurcières. Un mot-valise 
non choisi à la légère par les deux 
sœurs féministes et amoureuses de 
linguistique et de jeux de mots, qui 
voulaient réhabiliter le terme. Dans 
l’inconscient collectif le sorcier bé-
néficie d’une image plutôt positive, 
alors que sa version féminine est 
 utilisée de façon dépréciative.

À travers des illustrations engagées, 
Nip et Python transmettent leur 
féminisme : « c’est quelque chose qui est 
venu avec le temps. Au début on était 
hésitantes. On avait peur de la manière 

le hip-hop underground pour créer 
une musique d’amour et d’unité. 
Influencée par de grandes artistes 
telles que Lauryn Hill, Missy El-

interpréter les œuvres à leur ma-
nière, selon leur ressenti selon Nip 
« Tout le monde ne va pas vouloir voir 
la même chose, recevoir les informations 
au même rythme. »

Les Soeurcières arrivent à créer, 
ensemble, un troisième univers qui 
leur est propre.La prochaine étape ? 
Travailler ensemble sur une même 
œuvre et exposer. 

Tyshamstrong dans les locaux de LFM Radio.

« On est toutes les deux de grandes amatrices 
du détail. C’est chargé. On aime saturer ».
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L'actualité locale de la 
vallée de Seine, de Rosny-

sur-Seine à Achères en 
passant par chez vous ! 
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liott, Tems ou encore Mary J. Blige 
c’est tout naturellement qu’elle prête 
sa voix à des textes engagés et qui 
prônent l’amour de soi et des autres.

Artiste solaire, Tyshamstrong 
c’est aussi une femme hybride qui 
s’adapte à n’importe quelles produc-
tions. On peut dire aujourd’hui que 
c’est l’une des nombreuses lumières 
du hip-hop R&B et soul français. 
Avec plus d’une cinquantaine de 
scènes à son actif, au travers de très 
prestigieuses salles parisiennes et 
marseillaises. Tyshamstrong a su 
très vite se démarquer pour devenir 
l’artiste qu’elle est aujourd’hui.

De retour en 2024 avec son dernier 
single «  J’élève ma voix  », elle nous 
livre un autre fragment de son âme 
rendant les notes beaucoup plus 
intimes. Soyez bien sur vos gardes, 
puisqu’elle prépare actuellement son 
premier projet. Un EP annonçant 
un voyage phonographique qui vous 
donnera l’occasion de vous évader. 

Level Up, présenté par Popo, tous 
les jours de 16 h 30 à 19 h 30 sur le 
95.5FM. L’interview est à retrouver 
dans son intégralité sur le site inter-
net www.lfm-radio.com.

Le Morning LFM, présenté par Les-
lie, du lundi au vendredi de 6 h 30 
à 9 h 30. L’intégralité de l’interview 
est disponible sur lfm-radio.com/
podcasts.

dont ça allait être reçu. » 

Python s’inspire de ses 
voyages au Mexique et 
Nip de la culture anglo-
saxonne. Et pour toutes 
les deux, une explosion de 
couleurs, de symboles, de 
mythologie sur les toiles. 
«  On est toutes les deux de 
grandes amatrices du détail. 
C’est chargé. On aime satu-
rer ». Ce qui laisse la pos-
sibilité à chacun de voir et 



Devenez 

Mentor  !

Étudiants ? 
Vous recherchez un job 
rémunéré et solidaire ?

 Informations et candidatures :

yvelines.fr/mentoretmoi


